
aibien observé pendant la
e. Touts sont disséminés dans

canitonniceents respectifs;
upLI déjà revêtuis (le leuirs bour-

(m dle toile blanche, sont
'S à pauser les eheivaux\. Pani-
êétvs irresponisai 1,s et passi-
iûtées par les faitigus succeus-
des longues étapes soue le su-
Is'en trouve peu pour résisteýr
et se livrer .l deus dléfenises se-

S.
reuseu'mentt, on est atrrivéU dec

heutre aujourd'hui, et ce serat
les hommes commiie pour leurs
ires, mie, jouirnée dle halte ien1-
te au mliliveu d'un1e ippulation
ithiquel(, qui nie demande qu'à i1
Ilir les soldats comme <les pai-
dles amis intimes. Vont-ils

âtés par touis ces braves genis!
t qu'il n'enýi est J'as toujours
Dans les 1 iivs oùý les' manoui-

ult lieu abtelmnles ha-
ýs en ont assc". dles troupes qui
tient niomibruîlsvý; chaque anil-
s rançonner et lur causer des ý

[iages. lI<a réception quii leuir
ite alors n'est certes paus la

;aussi en jouit-onda ntg
wlte cette bevilnegénéýro-
lants ces contrîes de l'O1uest.
te la journée s'est dolnc p'assée
tinis, en covrston, L jeux
'tes et en boulteilles v.idées aus-
raut bien l'avouer. La gaieté et

aiin n'ont fi<qu(Ie croître, et le
lat retraite aux flambeaux -au
is trompettes de Cavalerie qule
>ionel a accordée à la requêite
Lbitants, est excessivement
C. Il faut bien s'étour-dir,
ce pas, quand oni doit partir le
nain dle si bonne heure! l'Peu-
que l'on dormnira encore dans
;ces malâisons hospitalières,
ïera deux, trois, quatre et cinq
;, il faudra qule les voitures ré-
taires, l'avant-garde, puis 1le.
du régiment partent successive-
pour avoir fourni lat totalité
tape avant dix hleutres du ma-
fin d'éviter la trop grande cha-
t la fatigue qui en résulte. E4,t

Blouses blanches destinées à
"Ver l'uniformIe.
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dlans quelques joursNce er bien pis,.
Quel surmenage qpie Ces huit il dic
jours dle mianoeuvres, sous le vent, la.
pluie, Ile soleil ; commell( ils, Vienl-
dront, il faudra blien les, prendre.
Ah oui! on comprend qu'ils s'am
sent, qu'ils boivent, qu'ils chantent,
les soldats, pour se tenir debout et
garder dul courage.

Marie-Antoinette du LAU ZON.

ra cause dle l'btnec ie toutteýs
boissons fretsa det tout
temps, et surtout dans lues payis Ant-
g1b-Sa;xonis, compté les [emmes par-
mi les,- plusfes apts.A iel-
les qlui dimiteraient de léegeae
laqitulle une femme saiit se mecttre ait
serviceý d'unie croisade qui lui est
chè're, nous dédionsl'aedtesi

Miss Flo>renlce Mnaýl'lghitonl, die
Kuuitkt-rry * flouise, B hils (Ir-

landei:) , avait entrepris lacovra
Sion d'unl p cheulr, tropq connult danls
îe pays, pour ses haàbituldes d'initvîn-
pièranzce. Celuti-ci,ggunre ou
se débaLrrasser dle Celle qu'lil cnié
rait Comme illpo(rtune,( lui mlonitrat
deux rochers battus par les flte
que séparait unle distancel del, i,51bi
mlètres.

a 'eaut et coUlvrteZ-InoPi cela kt la nai-
9tý. AusNsitô)t après jeý signe ]'l'gage
m1enlt deu nie boire que1 del l'eaui."

Apres qulelquets hsttos aju
nie fille filtiutlogoicopltl
parcour fixé eni vinigt-cinq( mIiiutes,
et à soui retour, reçut dui pécheur
émerveillé le wiritnent cneu

Voýilà quelques mnois qu'à lituving-
toit, comIté d'H*ttfordi , en Aniglete-r-
re, une danie fo)rt resp)ectlel dje
l'endroit, veuve d'Iln inspecteur d['A-
cadémiie, monte touts les soirs au

suNoIlut d'une mele( de foin et quel-
que teanpl) qu'il fass, y pause lit
nuit.

Souffrant dle maux de tète intolé-
rables, elle resut cet étrange conseil
d'uni Améiricain, ll le mît en Prat-
tiquIte et n'eut qu'à s'en féliciter.
Aussi, vn bonne mlère, a1-t-elle voulum

qule ses filles, âIgéets Vl'une de seil'e
ans et l'autre dle quaito(rzeý suivent ce
traitement. 1E't mlainitenanit, qu'lil
pleuveu, qu'il Vente, magéles olai-
sauitcries des raler,à l'heureL dui
Cctucr, madallmeetmloill~
mlonitent sur lentr pech i lle ne
tardent pas . 'enori paisible-

DIsf)ll qulquejl temps, il est beaul-
coupl parlé, dansu Ile immone mial

41v Frail. voni Ve 1111n .r~ne
det dix anlS, qlui kg>nfnnilt ev1ui qui

l'aprocentpar la mal.îtrise avec lat
quleil joue du1 vilon, Bien qu'il
hm'ai touhé à 11n artjIu qul'à l'âgéle

de sept ans, auc 111ifàulté nev V'ar-
rtet l'enfantit prl<ligu, si rieni ne

s'y~ ~ opposelt tinonti4omn'u
violonste d lat plus, haiu ligné.

De Bu1datpusth o il est né' ', il est
venuit l'hive% rir à l3ri.La
cou tr al vo iu[ l 1 l'ttell ire vet l i l f t
fê.*te.Aoudui le v(oici à Lon
tires, A ]Buekimigilxam l>a e ,ùLa

reiei Il'a 14 inivité, - il a oulafantaiI
siv de WViinanski sur Fl"ast'' et
l'-Av Matria dC ýlt Sehbr i

haéede sonpett msil cinque
le l'a cobéde flurs et deL hloli
bon>is, A unt cetain.ll momen1ct, elle luii

tumnnd nie .e quIl dê'sirait vi i r
dlans lus limites duialt s

Il vouluit qu'onm lui muntii ls ca.

a u s iY e x a u c é

Mais avanit pié qu'o (11(les( char 1
gvoât et qonles lit patirli devanit

lii oc ut bien lie lui rfu Ilse r,
~e uiiarit-llt quelu il ce jeunei

amaliteurlt dJ'une musique trop briaval-
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